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‡Paroisse
Sainte-Anne-du-Perche
Paroisse Sainte-Anne du Perche : sa-
medi 26 avril, pas de messe ; dimanche
27 avril, 10 h 30, messe à Tourouvre ;
10 h 30, messe à Neuilly-sur-Eure.

‡Association pour la
conservation du patrimoine
Vendredi 23 mai à 19 h, petite salle,
salle polyvalente, assemblée géné-
rale de l’association pour la conser-
vation du patrimoine de Saint-Michel-
Thubeuf. À l’ordre du jour : modifica-
tion des statuts et questions diverses.

Saint-Michel-Thubeuf

Saint-Maurice-les-Charencey

Chasse aux œufs solidaire pour les enfants

Dimanche après-midi, sur le site de
La Grande maison - épiceries soli-
daires (Andes - Association nationale
des épiceries solidaires), une chasse
aux œufs a été organisée.

Chaque enfant des écoles et du
centre de loisirs du Haut-Perche a
été invité à participer à cette chasse
aux œufs où près de 600 œufs plasti-
ques étaient cachés sur le terrain. Ils
les ont échangés contre des œufs en
chocolat.

« Ce projet s’inscrit dans l’anima-
tion du territoire et est ouvert aux

habitants. Cette chasse aux œufs
est un moment sympa pour les en-
fants de la région. Un atelier dessin
leur était proposé, suivi d’un goûter
avec du jus de pomme de la ferme.
La Grande maison est un chantier
d’insertion avec une activité maraî-
chère et de culture. Un lieu de re-
tour à l’emploi où sont produits des
légumes pour les plates-formes de
la grande distribution et les épice-
ries solidaires », explique le direc-
teur, Guillaume Bapst.

Dimanche, la Grande maison a organisé une chasse aux œufs solidaire pour les
enfants des environs.

Longny-au-Perche

Un tour de France insolite pour Roger et Nénette

Parti le 5 avril de La Chapelle-Réan-
ville (Eure), Roger Lefebvre, 74 ans, a
entamé un long périple de 3 700 km,
à pied, à travers la France. Originalité,
il est accompagné de son ânesse, la
fidèle Nénette. « Ma femme est sym-
pa, elle me laisse partir avec ma Né-
nette ! », blague Roger, avec un sou-
rire malicieux.

Direction Bordeaux

L’équipe ne passe pas inaperçue.
Après avoir passé la nuit aux Cou-
drais, chez André Chochon, Roger
est venu à la mairie et à l’office de
tourisme faire tamponner son carnet
de bord. Le temps de dire un petit
bonjour aux enfants du groupe sco-
laire, il a fallu reprendre la route de
Rémalard.

C’est en effet par là que passe la

route de Bordeaux, mais les pan-
neaux ne mentionnent pas encore la
direction de la capitale d’Aquitaine. Il
faudra des semaines pour rejoindre
le château de Montesquieu.

Ensuite, Roger et Nénette se diri-
geront vers Pau, traverseront les Py-
rénées jusqu’à Carcassonne. Quel-
ques jours sont prévus à Pézenas, où
plane toujours l’esprit de Molière.

Le long périple se prolongera en-
suite vers le Puy-en-Velay, le Jura, les
Vosges et l’Alsace. Il a tout le temps
de consulter les cartes routières et
de déguster les spécialités locales.
Et retour dans l’Eure au bout de neuf
mois de riches aventures. C’est Né-
nette qui commande le rythme du
parcours « quand elle est fatiguée,
elle se couche » !

Roger et son ânesse devant l’hôtel de ville.

Rai

Les enfants ont appris à planter des semis

Mercredi après-midi, 23 enfants ont
suivi un atelier pour faire pousser
graines, boutures, plantes et arbres,
à partir d’un système de bouteilles
d’eau plastiques. Il était proposé par
le collectif des Colibris de l’Orne et
Rai animation.

« Ces bouteilles sont coupées
en deux, le goulot est enfilé à l’in-
térieur de la partie coupée afin de
créer une réserve d’eau qui va en-
suite humidifier la terre, le goulot
étant bouché par un essuie-tout »,
explique Olivier Dadure du Plantis.

Chaque enfant a confectionné
deux systèmes de graines et semis
pour faire pousser tomates, courges
ou autres légumes dans de la terre,
placée dans cette bouteille. Ensuite,
les futures pousses seront plantées
dans les futurs jardins partagés, ins-

pirés des « incroyables comestibles »
lancés en Angleterre, près de Liver-
pool.

Cette journée a été encadrée par
« Le petit jardin des écoliers 61 »
du Plantis, qui enseigne l’éducation
à l’environnement, en direction des
enfants, des adolescents, des en-
seignants et de toute personne in-
téressée par la connaissance et la
protection de l’environnement. « Les
colibris prônent le retour à la terre
et au partage, en utilisant des maté-
riaux de récupération. C’est une dé-
marche personnelle, individuelle et
collective pour essayer de changer
le monde avec une idée de partage.
Le but : que Rai devienne la pre-
mière commune ornaise incroyable
comestible. »

Initiation aux semis au pôle animation.

La supérette du centre-ville vient de rouvrir

Bonne nouvelle pour le commerce
du centre-ville de Tourouvre avec la
réouverture, il y a quelques jours, de
la supérette, située juste devant la
place de l’Église. En effet, fermée de-
puis plusieurs mois, Coccimarket a
rouvert depuis une semaine.

Abd Igouzane, qui exploite déjà
un commerce identique à Alençon-
Perseigne, vient de le reprendre. Il
propose, tous les jours sauf le lundi,

épicerie générale, produits frais, cré-
merie, fruits et légumes, viande de la
Cahrentonne, vins et apéritifs, confi-
serie, surgelés et bientôt un dépôt de
pain, sans oublier les livraisons à do-
micile.
Coccimarket, rue du 13-Août 1944
à Tourouvre. Ouvert du mardi au di-
manche, même jours fériés, de 8 h à
21 h 30 ; fermé le lundi.

Abd Igouzane vient de reprendre la supérette du centre-ville.

‡Des Québecois sur la pelouse
des Muséales
Dimanche 27 avril, 10 h à 19 h, Les
Muséales, 15, rue du Québec. S’impré-
gner de l’accent chantant québécois.
Simon Genest et ses musiciens pro-
posent un spectacle musical unique.
Marlaine Morin, dite Marlou contera
les légendes amérindiennes. Stephan
fera découvrir la tire sur glace et dé-
guster des sucettes de sirop d’érable.
Tarif unique : 3 € - billet valable toute la
journée. Contact : 02 33 25 55 55, me-
factourouvre@orange.fr, wwww.haut-
perche.fr

Aube
‡« La Normandie se découvre »
aux musées
Dimanche 27 avril, de 14 h à 18 h,
dans le cadre de l’opération « Au Prin-
temps, la Normandie se découvre ».
Les musées de la Grosse Forge et de
la Comtesse de Ségur ouvrent leurs
portes. Une visite à vivre en famille.

Tourouvre

Boissy-Maugis

Les cloches n’ont pas oublié le village

La chasse aux œufs programmée
lundi matin par le comité des fêtes
s’est accompagnée d’une pluie qui
n’a pas arrêté les enfants gourmands.

Ils étaient environ 25 avec leurs pa-
rents, dans la plaine de loisirs. Après
un partage équitable des décou-

vertes, les parents ont été conviés un
apéritif.

Vendredi 25 avril, assemblée géné-
rale du comité des fêtes, à 20 h 30,
dans l’ancienne salle de classe.

Les enfants impatients avant le top départ.

Rires pour la troupe franco-tchèque au Carré

Vendredi soir, l’association Cœurs
Unis-Ké Kontré a programmé une co-
médie au Carré du Perche. La pièce
Monsieur a bien changé a été inter-
prétée par la troupe de l’amitié fran-
co-tchèque.

Cette comédie de boulevard en
trois actes, écrite par Jean-Pierre Au-
dier réunit douze comédiens ama-
teurs mis en scène par Claude Noury.
Son propos ? Grégoire Delaffut, sûre-
ment lassé par sa femme qui gère de
main de maître l’entreprise dont il a
hérité, quitte la maison le jour de la
signature du contrat de mariage de
leur fille unique. Le maître d’hôtel,
Émile, suggère de remplacer l’absent

par son sosie.
Évidemment, quiproquos, gags,

chassés-croisés s’enchaînent. Si
cette comédie pêche un peu par son
intrigue, en revanche, les comédiens
de cette troupe ont progressé au fil
des ans et pris de l’assurance.

Mention spéciale à Catherine Per-
rault, excellente dans son rôle de
chef d’entreprise, à Jacqueline De-
latte dans le rôle de sœur éplorée,
à Marie-Pierre Le Flohic, très pétu-
lante en tante Agathe ! Les décors
sont toujours aussi réussis et Claude
Noury a l’art de garder le rythme de
la mise en scène.

Catherine Perrault dans le rôle d’Eugénie Delaffut et Gilles Veigneau, très
crédible dans son rôle de maître d’hôtel, ont su soutenir le rythme de la mise en
scène de Claude Noury.

Mortagne-au-Perche

Le roman de Gilles Paris brille comme ses lucioles
Lors de la dédicace de son nouveau
roman L’Été des lucioles (chez Hé-
loïse d’Ormesson), samedi à Perche
en Lettres, Gilles Paris n’a pas bou-
dé son plaisir. « Cette année, grâce
aux rendez-vous chez les libraires
dans toute la France, je rencontre
le public. J’adore cette aventure hu-
maine qui me permet de connaître
pratiquement tous les gens qui me
demandent en amis sur Facebook
(plus de 2 000). »

La parole aux enfants

Difficile de croiser un être plus ou-
vert et rayonnant que cet auteur. Son
quatrième ouvrage, à l’instar des
trois précédents, Papa et Maman
sont morts, Autobiographie d’une
courgette et Au Pays des kangou-
rous (cinq prix littéraires), fait parler
un enfant de 9 ans, Victor, confronté
aux adultes. « J’aime faire parler les
enfants car ils dédramatisent les si-
tuations, ils sont plus légers que les
adultes et ils ne jugent pas. » Ce qui
intéresse Gilles Paris, c’est tout le tra-
vail autour du roman.

Un exemple ? « Autobiographie
d’une courgette évoque l’histoire
d’un enfant qui tue sa mère par ac-
cident : j’ai travaillé pendant un an
avec une maison d’accueil et passé
du temps avec les psychologues et
les éducateurs… Pour l’Été des lu-

cioles, je suis allé quatre fois à Ro-
quebrune, j’ai pris des centaines
de photos et regardé plusieurs fois
Les Félins de René Clément. Puis
j’ai imprimé les images qui m’inté-
ressaient. Une manière indirecte de
rentrer dans la Villa Cypris pour la
décrire ensuite… »

« L’Été des Lucioles » diffuse un climat
poétique certain, enrichi des
puissantes images de style de Gilles
Paris.

Saint-Hilaire-sur-Risle

Les Mortiflettes en concert samedi soir à La Classe

Samedi soir, La Classe présente en
première partie Automne violoncel-
liste, des Little Ballroom, groupe de
punk-rock acoustique. Elle propose-
ra des compositions, textes et mu-
sique personnelles.

En deuxième partie, Les Morti-
flettes, trio de femmes accordéons.
À bord de leur guinguette vocale et
accordéonesque, leurs chansons de
Paris et d’ailleurs vous feront chavi-
rer. L’univers musical de chacune

les amène à explorer de nouvelles
pâtes sonores. Leurs compositions
sont sensibles et drôles, empreintes
de rock, de musiques du monde et
d’improvisations !

Samedi 26 avril, à 21 h, entrée 10 €
avec boisson. Étudiant, chômeur :
5 € ; gratuit moins de 17 ans. Rensei-
gnements, tél. 06 76 20 65 57 ; mar-
golaclasse@orange.fr

Les Mortiflettes : trois femmes accordéonistes.


